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tellement légère et compétitive à la fois. Vrai-
ment, elle est pleine de talent ! », relate le natif 
de Toronto, qui a pratiqué l’équitation du-
rant sa jeunesse et continue à monter de 
temps à autre. « Elle vient d’une famille mo-
deste et a été très bien éduquée. Elle est cou-
rageuse, douce, polie et très agréable. Elle 
nous dit toujours merci, même lorsque c’est 
à nous de le lui dire, parce que c’est elle qui 
accomplit la plus grande partie du travail ! 
C’est une femme merveilleuse, que tout le 
monde adore. Je ne connais pas de personne 
plus méritante qu’elle », loue-t-il avec beau-
coup d’affection, au point que l’on croirait 
qu’il évoque sa propre fille. 

« Mark et Tara sont des gens incroyables », 
abonde Nina, qui s’est également liée d’ami-
tié avec leur dernière fille, Cassidy, de qua-
tre ans sa cadette. « Honnêtement, ils ne sont 
pas seulement mes employeurs ou les pro-
priétaires des chevaux que je monte ; ce sont 
des gens que j’apprécie énormément, des 
amis, qui sont devenus comme une deuxième 
famille pour moi. Ils me soutiennent dans les 
hauts et dans les bas quand il y en a. Ils me 
permettent d’évoluer dans un environnement 
très sain, ce qui est agréable. J’ai vraiment de 
la chance d’avoir croisé des gens aussi gé-
niaux sur mon chemin. » 

Alors, quand la collaboration entre Éric 
Lamaze et la famille Rein a cessé, la suite 
de l’aventure a semblé naturelle. « Ne plus 
travailler avec Nina ne nous a pas traversé 
l’esprit une seule seconde », confirme Mark 
Rein, qui détient, avec son épouse, une 
grande propriété en Caroline du Nord, une 
base floridienne à Wellington et ses princi-
pales écuries à Valkenswaard, aux Pays-Bas. 
« Nous lui avons simplement dit que nous 
voulions continuer avec elle. Et elle a ré-
pondu qu’elle le souhaitait également ! Nous 
n’avons même pas eu besoin d’arguments, ni 
d’une longue discussion. En vérité, Nina a 
très vite été la pièce la plus importante du 
puzzle. Et puis, cela a toujours été mon rêve 
d’être propriétaire de grands chevaux, qui 
plus est pour des cavaliers comme Nina et 

Kyle Timm (Canadien installé en Seine-et-
Marne et que soutient également la famille 
Rein, ndlr). Lorsque je jouais, petit, je faisais 
semblant d’acheter les chevaux que je voyais 
à la télé », raconte l’entrepreneur, qui avait 
déjà assouvi une première fois son rêve 
dans les années 1990 en acquérant Zucar-
los (KWPN, Oldenburg x Joost), partenaire 
du Canadien Jay Hayes aux Jeux olym-
piques de Barcelone en 1992. 

« Nina n’est pas qu’une cavalière fran-
çaise, c’est Nina. Ce n’est pas la nationalité 
qui compte, c’est la personne. En plus, je suis 
amoureux de la France », avoue-t-il, pour le 
plus grand bonheur d’Édouard Coupérie. 
Le patron des Bleus semble assuré de pou-
voir ainsi compter sur des propriétaires so-
lides et motivés par les Coupes des nations. 
Cette situation n’est pas si courante en 
France, où l’immense majorité des mécènes 
et propriétaires impliqués dans l’équipe 
nationale sont eux-mêmes français. « Nina 
étant assurée de pouvoir conserver ses che-
vaux, elle peut se concentrer sur le sport, ce 
qui est une vraie chance », se satisfait le 
Francilien. « Elle est sereine, ce qui lui per-
met d’analyser les choses et de progresser sans 
pression. J’ai des contacts réguliers avec ses 
propriétaires, qui sont incroyables ! Je les ai 
rencontrés à Ocala en début d’année. Ils sont 
vraiment passionnés par ce sport et Nina fait 
leur fierté ; j’apprécie beaucoup ce comporte-
ment. Quand Nina m’a dit qu’elle allait da-
vantage concourir en Europe et que ses 

« NINA EST SEREINE, 
CE QUI LUI PERMET 

D’ANALYSER 
LES CHOSES 

ET DE PROGRESSER 
SANS PRESSION », 

ÉDOUARD COUPÉRIE
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Au CSIO 5* de La Baule, Nina a profité de 
belles salves d’applaudissements du public, 
notamment après son sans-faute en seconde 
manche de la Coupe des nations Barrière 
avec Dynastie de Beaufour.
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NINA MALLEVAEY 
L’HEUREUSE 
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J U M P I N G  

Ermitage Kalone, 
un médaillé 
d’or en puissance

É L E VA G E  
Le double bonheur 

de Lara Tryba 
et du Lerchenberg

D R E S S A G E  
Les juges au cœur 

du changement tant attendu


